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PETIT Moc+ intéressesttoute la famille par:lovesBisoires. bo 3 “a
d’aiintérêt à prendre part au concours présenté sens | Ë

Dasletempanous donnantLepossibilitéderoc =le temps nous té rece- æ.
COURRIER voirde très beaux prix,Poeme ge

au premier rang. 4

Chère Tante Paule, 7«FrancineQuad Ae

de antePolerotpossible do vousA ’ ; Pt. -. \
“venirdes histoires d'enfants composées par moi- Réponse Chèreress. : < er
même afin quevous les mettiet dans Coccinelle.Fad de ta Te &*
aussi beaucoup de compositions. Je pourrais vousen tant pour la x
{aire parvenir avant nue veeeoes tant PourLe Ce ace. or pe
Vous m'écsirez ensuite me donner la réponse, glons donc de nous écrire unssi gentille let. +- = Cage
(J'espèreque ce serapo tre et continueànouslire... - . 3 LF
d'attands impatieramentvotreie . ’ ne

13am,
. imeES ;

Vincentont-d » Laval Chère Tante Paule, a. | >
: J'aime Coccinelle parce que: oo : | co

Contes et poèmes sont intéressants - PET | Bo
Oh! oh! disentles jeunes en les sant ~~ P 2 . -

Malheureusemen il n'est pas toujours Comme ils sont passionnantes,res- -9 ‘ € “.

ible de les publier dans le journal. et les mots croisés. - Li J Te
de Couleurs, gaieté, toutes oa pagea0 sotlinen,5 HE

He{aut pay oublierlemotda TentsEavle _ | To
Nihistoire de Papypoeecn ° qe mes
Eventail de jeux, découpures! 1 Tien em

TT Les sujets les plus variés y sont traitéæ . + * .
rente Pau} a Lourdcnuenn5 2

. - dimanche so . wr I~ æ

Madamequ mademoiselle Paule, oo ey = GuermonsieurEéicquts. En y pensant bien, touty est! 172 Tr- >

Coccine intéresse grands et jeunes. Cependant, suis heure constater dE CNEE —

des croulants aussi, parfois,s'intéressent avospages=maCoocinelle intéresse à la foisleslespray —MaryseDemmogehel, _ —

pour les jeunes. et les potits. Je vois que l'imagination ches , oe

Croulantje suis, otj’écrisen amateur aussipour © VOUS est féconde et prolifique... Je suis sûre : Saarringtongon a
mon propre passe-temps. J'ai bien vu un poème de que les enfants aimeraient bien lire vos _ Cem TT

“Céline Deguire-Morris dansun Coccinelle. Poèmes. Alors pourquoi ne pas présenter Réponse: Chère Maryse, 5 AU
Tousles jours, je compose à ma façon desrimes - - VOS poèmes à un éditeur? En attendant. Voilà une façon fortLeede nous 25
blanches pour histoires de jeunes. , - merci de votre amitié. donner ton sur Jo journal Coccinel- p 2

Les idées ne manquent pas mes 60 ans; avec 0 _ Tante Paule. le. Bravo à ov ]
“les histoires dejeunesqui ont 50 on rimes, c'est desfactsTale. — -—JantePaule© FL,
ma moyenne. __ N.B.: Pour écrire àTante adressertae. ++ iy
Je dérmstre un des amis de Coccinelleot de Diman- J'aime Coccinelle parce que ce journal me procure lettres à Pack, doe | ’ >,

" che-Matin. —— les plus beauxmoments dela semaine. C’est toujours Tante Pauls 70
_ . avec une hâte fébrile que je vois arriver le dimanche = _—--Dimenche-Matin “oo
“Georges Péloquin, quand€ saissisque je passerai quelques moments CasePostale 40 ‘ +

amateur Lesjeux sont des plusvariés, Mic Mac | StationDelorimier"= Le
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Vous ne trouvez pas que L'autre jour, j'ai demandé à mon petit 4
eeDorewnreleLate Daresrage où Qu'il m'a répondu? | = x
Pas question, je regarde le tournoi de golf à la télé. Il faut vous dire que deux heures aupara- - à

vant il avait regardé le championnat de tennis de Wimbledon et se préparait le soir à. une ST

bonne partiede télé-baseball en compagnie des Expos.pos. Le lendemain,À avait le choix entre ° =

les compétitions de plongeon, la course de relais, la Traversée du lac ean, le Tour de i

France cycliste et une grande course automobile disputée je ne sais où! Vous ne trouvez ST

Pagil¥ va un peu fort qufil va a» faire moar Àforce de pratiquer los sports be à le .
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  prit que le 23 août à8 heures du matin aurait lieule plus
grand rallyecycliste de tous tes,tempsde laville de.
Saint-Clément. Il fallait se rendredevantl’église et là --

- attendreles instructions, L# vaingueurdu rallye aurait
- droit àune journée gratuite©TerredesHommes; suivie

de la collection “Astérix”. ~ -
Jean-Francois,tout excité, se rendit-etr-courant chez

.sonamikrik. = 
‘’Hé! Erik, as-tulula nouvelle?=a “
Erik était encore tout endormi, ayant veillé tard, car

il avaitassistéà un grandfeudecampseout. —--
— Quelle nouvelle, Jean-François,dit-ien baillant?
— Lerallye, Erik, le rallye!

Commeil prononçait râllille, Erikne comprenaitpas
ce qu'il voulaitdire. me
— Qu'est-ce que c’est qu ‘un raliille,Jean-Francois,veux-
tu bien medire?
— C'est une sorte de course, tu sais bien,ilyenaeu un
l’an passé.
— Ah! Un rallye! Là je comprends. Pratique ton anglais,
mon vieux!
—’Alors, qu'est-ce qu’on fait? C’estdansuñesemaine. Il
y a des prix formidables: unejournée gratuite à Terre des
Hommes, un souper au restaurantet une collection d’al-
bums d’Astérix…
— Vas-y, si tu veux. Moi, tu le sais, ma bicyclette est bri-
sée.

— Mais ça se répare une bicyclette, voyons! Allons, sors-
ladugarageonval'examiner.

Jean-François et Erik se dirigèrent vers le garage. La
bicyclette deErik était vraiment-malen point. Les vites--

- ses étaient détraquées, le frein arrière ne fonctionnait
plus, un pneu était crevé.
— On va s’y mettre, Erik. Il faut la réparer. Il faut pren-

—dre part au rallye commetule dis sibien, etle gagner.
Lesdeux garçons travaillérent toute la journée, tant

etsi bien quela bicyclette roulait maintenant commeune
“neuve. Lesjours suivants, ils pédalèrentpours‘entrainer,
| commedeux bons athlètes.

».**Ils attenditent avec impatience lajournée du23 août.
LtMalheureusement.Àtombait unepetite pluie fine quitous les deux.

2.ley uand même. I
hxma, i

: =. _Îl yavait en toutÿcinquantedeux7participants, tous
plusenthousiasteslesuns que les autres. Nos deuxamis’àrafis panbicyclettesVivekesportsd’‘été et

|}= m'eurentpas latache facile. Tant qu'ilscoconduisirentdans vive not paie: Lie
LE.les rues de la petiteville, cela n'élla pastropmal,”… > Ad CT “GaineDeguireMoria
a DADExCORIMELLE—DIMANCHEMAT 11400%WTS.asTL era A rene 7, x

[OA : “4e= RE 20% / » 0.TE; ee rE +,= so À ;

ESS wot, oh -, fe - 8 taFR 4 À = A. . 122 = Pe . = . a sePt te | He Tea E Tage. Ln : ;

dns ASA 7Te¥ f‘ + P + Fr“iiaews - yr “ volpA ° ">. à cv Re : >, dr4 .— > es . A vo Yi oy um. 7 _ , *.

   
  

     

 

  

    

    
  

    
   

cestparlee journaldumatin|QueSUJean-Françoisap- ;

d’un souper au restaurant, ainsi qu‘d'unesérie d'albums ”

+ n'avait pasl'air devauloir 8’arrêter. Mais le départ eut-==Moiaussi, dit Erik.Maistu suisokquime

 

LE
"RALLYE

Mais ce fut quand ils arrivéréñtssurTostilesroutes
de campagne, cahoteuses et boueuses,quisfrouvérent
céla moins drôle. a

 

     

  

Ils pédalaient tous les deuxcôte-àcôtéoFFaplusieurs
reprises perdirent leur chemin.Àun‘moment‘donné,Jeur

misère qu’Erik parvint à la rattraper,TL
— Ah! toi, Jean-François, tu ne mauraspludlTipares
d'unejournée! Pris”
— Allons, Erik, pense à la belle journée. quetupourras
passer à Terre des Hommessi tu gagnes.Oùesttonesprit
scout? Toujours prêt? TAET
— Toujours prét a m’arréter! Ca oui! —- T=

Ils s’arrétérent pour diner. Leurs sandwichesétaient
détrempées, leur lait était chaud, leurs fruits ramollis.

Mais ils le mangerent quand mémeavecgrand appé-
tit car ils avaient faim. Puis ils repartirent. Ils pédalérent
tout l'après-midiet cette fois, le soleil quiétaitréapparu,
leur brula le dos.

Quand, vers cinq heures, ils revinrent a leur-pointde
départ,Forganisateur du rallye,le-
“Tout pour le sport” déclara qu’il n'y avait pasun mais
deux gagnants: Jean-Francois Boisvert et Erik Jonathan.
Nos deux amis furent bien surpris etfort contents.

Le prix fut doubléet les deux amis auraientdonc la
Joie depasser ensemble une journiééà Terre.desHom-
mes. | -

mmele

 

a» >

Jean-François, sur le chemin.duretour, ditaErik: |
“Tu sais, c'est bien amusantl’été. Onpeut pratiquer tou-
tes sortes de sports. Je suis biencontentquel’on aitgagné

2quiaifleplus
- plaisir? C’est d’avoir unami commeloi.Sans toi, je n'au-.
“vais jamais participéàunrallyesiUne m'avais pasaidé
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EN CE CAS,
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PERSONNE NOUS VOIT ET
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ILA'VA PLUS
Qu'A ATTENDRE.
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